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TREUIL A cRANDE pursÀ
O 
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. DESCRIPTION
(Voir planches l,  2, 3. 4, 5):.. ._

-, 'r foùiiË;r"rufË du^treuil est monté sur un or,, ;rf.;=châssis sur lequer ir est fixe âr ily;;',iËtriers à r,avant et d
ll est commandé par un arbre à doubre cardan venant de la'b.oitËdÉîirâedff
ll peut être actionné sur res 4 vitesses de ra boîte et sur ra marcrmarche; soit le véhicule à l,arrêt.---

et les efforts suivants . ' - -" ' -"-  rYY' " 'vrvq'  tvurrrdr l : i_. i ; . ] " Ïours'  les vi tesqes ' :1 r , i :

lre vitesse : rl*ll:l Toyer,rne. f.goq or.tùï,f;;r*;' j;;Ëî1' - -  vrr tr)5e;. t racuon moyenne:5.000 tag. .  . -  fa4"e.n^{rtrc&,,1 _1l4eo rorro. , ,Vitesse moyerine - t4 mètrës a ta.rir-iiite. ,tô11.n Iâe 
'[]' ,,.,,)e vi tesse :  Tract ion moyehne: 5_000 kg, 

-  -  
, t " ' " :" '  

/o 
n,.  ta , . .ê "  . , .  , ; . j , ivitesse moienne: tp-;;,i;""; à ta minuie. . Iu^ S "15 ;

Je vi tesse: Tract ion moyenne:4.000 kg. 9'ûi;;;Ë 
roy.nn":45 mèties à ta minute. J* 880 ;-

4e. vitesse : Traction moyenne: 2.350 ks, t
Vitesse moi,énÂà:7i;; i lË; à ta minute. t1Qn"

Marchê AR : .
Viies!â moyen;è: i't-métres à ta minute q n .

Le treuil est constitué des éléments suivants ,:
Une vis a.i'Rtets:2f 767 sjtuéeà la parti-e inférieure du carter, .r, 1o.,ffi

ffiltl'i:"ij;,: t"'i:U*::iqw;;1Ë reçoit ià il;;",,;î d,un arbre de cardàn
cette vis enerène 

-avec 
une couronneiéricoïdare en bronze (rg d)

ïifrï|".:ée su-r ,n 'oy"u un;;;'i;Brî qîiË:ir_iËli" craveté

.' La couronne est portée entre deux rggleqqltp I rouleaux coniques;le carter 33829 et ltautre dans ie-couvàrcle ilA-il. 
' Yv'vqu/

1.f'ar:_b1e 237 68 sort. dul i3 g,li;:ilîl,,]f iîi: *,,.T':il:H"l,i:1"".',*,,,iï,iiïîr;,,,,,0#,.:: ,r"ti,"^is vr"ç) 'z'Jo I o; r Dorre entre ce palier et re carter,. re tamboui. ii77 r;"r;; rËirËr.
f,t mtller 

un câbte àn aiièi âà i+ir5t*, a',='rà".eîili a sa li.mite de *rotùre*l  sa l imite deà 10;000 kg.
.  v l . : " - . . .

zizli:*.T?our Peut tourner sur l 'arbre 23768 par
2.3/ /2. , , i , , i  

- ,  
l - '  - -  t ' . - '  I  r r rLslrr lË(Jrdtr 'c tef [ :Hçro+iefS

l/f1i,i itl:ll'*':'.ii:y.;,'j,oi:",,j:0k.3!,1î T."L.t"g^lrignon,bara(eurtaillées dans le tambour.
de l'arbre 237 68 ;t'ê;à,.è,J'âu"i'rll'âin,,
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planche 4).
La commande du baladeur s'effectue par-un leviier placé derrière le siêge (levien C

4
:"- ,t, .r.tt , .1, .r;,'.I' ...ii

î".T?ffl: g:,l::yl.qe d,u câble, torssue te tambour ért débr;iÉ.rii'/,;,rrjternps 
ln 1lryp' freiner ce "tamboui p;"; ;;.';êJ.i:'i:"Ë;rJi.:i!
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vite et rester toujours en légère.tension, à cet effet un frein à enroulement est prévu

sui le tambour même, ce fre- in étant commandé du siège du conducteur par un levier
plaûe à côté du levier de débrayage (levier C, planche 4).

'  
Un cl iquet 33828 prend appui sur des dents venues de fonderie avec le tam-

Uou.,  i i  àmbecne le retdur acciddntel  en arr ière d'une charge en tract ion;ou égale-
ment pour ' le déroulement en'marche arr ière. Ce cl iquet est également commande
du siège d.u conducteur Par 'un levier B (planche 4).  :  '  :

Le treuil est muni d'une bêche dont les pointes entrent en terre au momenÏ
ancraEe. elle oêut'orendre 3 inclinaisons d'ifférentes suivant la nature du térrainde l'âncrage, elle peutlp':"nâr" 3,.inclinaisons d'ifférentès suivant la nature du térrain

dans leouél el le 'orenô 'ooint d'aDpui. :  ,  .{dans lequel el le prend-'point d'appui. . ; {

Ces différentes inclinaisons sont obtenues au moyen de cames
3 hauteurs différentes,jsur lesquelles s'appuient les bfas de bêche.

comportent
a

'.! 
"

La commande de èes cames s'effectue au moyen d'un gros bouton 
'moleté 

sitù'é
à la part ie infér ieure,de la tôle arr ière du bât i  du treui l .

Dispositif de sécurité du treuil (Planche 2).

ll existe deux dispositifs de sécurité :

lo Le oremier est monté sur l 'arbre de.caidan, à la sort ie du démult ipl icateÛr'
(voir fascicule'<< Changement de vitesses et Démultiplicateur >).

ll est constitué par'un plateau intermédiaire 90629 sur lequel est fixé I'arbre
de cardan du treuil ,

Le olateau intermédiaire est accouplé à I 'arbre de la boîte par 2'boulons de
56077 qui se cisai l lent lorsque I 'effôrt dynamométrique dépasse 5.000 ki logs'

2f Le deuxième disposit i f  de sécurité (voir planche 3)- est àonté directement
: .2;  Lç Ugu^ls l l lç  u

sur"fe câhle de halase.
7t

ar. un boulôn, 31p3]^qui porte une salfnée dans sa partie cen-
mble deux cnapes- tt i+i qui sont mo"ntées I 'une sur le câble

l l  est cohstitué par un boulon 33p"! |  qui
r: ce bôulontassêmble deux chapés"3274

:' {.ii?.'. tii.r,:;"zr
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Jé .halage, l'âutrg sur le crochet."' ..;

Ce ̂ boulon c€sse un Peu avant d'avoir atteint ligffo1t. dynamométiieue de
5.000 ks.;c;èrt-a-air" un peu avant que ne se cisai l lent lés 2 boulons mont&.surle
disposit i Ï  de sécurité de 

' l 'arbre de cardan. l* . Ï  . .
'.. *'e- -

Ces deux dispositifs ont l'avantage de préserv-er le mécanisme OlufËfof. xtgé,rê, ,;
et inàiqreniA. .b fait que la tractio"n ne.peut se faire qu'en exéêutant des mouflages-" : .:

;È::,.r-.r;.. ' . .: t ;E; . ; r

Graissagg. 
: .

Le qraissaqe du treuil  s'effectue en raison de son emploi, i l  faut donc, si I 'on.
t. rurt fiur*fiè*.nt'du treuil, assurer ce graissage au moins une fois par semaine

. Graisser les deux joints de cardan avec de la graisse Caltex Regal Starfak. -:

Verser de I 'hui le Hypoide l/2 épaisse par. la pipe située. sur le côté du treyl l t.  Verser de I 'hui le Hypoide l /2 éparsse par. la-PlPe.sl tuee sur le core cu rreurr '
jusqu'à énviiàn ,n ..nii'r.nètre iu-ddssPYt .d1 la face.a-upp,1l {! !o.u1ll?l-ferniant'.,i,ti. piÈà. La quântité d'huile à introduire dans le càrtei est de 2,5 litres.

Graisser les paliers lisses du tambôu'i,-en injectant de la graisse Caltex Regal
Starfak par le gràisseur Técalémit situé au bout de I'arbre'

trale; ce bôu

Gçaisser'ie pdiàr à billes,avec de la graisse Caltex Regal Starfak.
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. . . '  Profi ter que le câble est dérouré pour re g.raisser, pour cela, enduired'huile e1 taiiser gtisser te caute àÀaini p.n3.nT-r';;â;iag;.', 
,

Graisser à l 'hui le. l /2 épaisse res rouleaux horizontaux et vert icauxtous les. axes d'articulation.'

Entretien.

Le trquil ne 
l.^.-"t-tjt?-1ye tfè: peu d'entretien; il suffit de procéder au graissage

," ' 'et vérif iei de temps en tei-nps les points ,uiu.Àii ' :" '
'Vetifi", 

la fTxation du bâti sur le châssis, ainsi que la fixation des butées de bêche. sur le.bât i ,

. Vérifier le serrage des boulons des joints de cardan.

Vérifier que le câble de,harage est en bon état, sinon ir ne faudrait pas hésiter àle changer, càr on risquerait de"s rupturer qri pôu;aient entralner des accidents' -*: ''. Sraves'
' . t  " -  
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Utilisofion du Trocfêur-Treuil

Avant-propos très important

à lire avant de mettre le moteur du tracteui en marche

-5-

Un treui l ,  bien employé, ne doit  pas avoir  d 'avaries, car i l  possède des dispo-
si t i fs de sécuri té qui interviennent en cas de tract ion dépassant la l imite de sécuri té
prévue pour les organes mécaniques.

Toutefois, une fausse manceuvre peut amener des avaries graves.

Avant d'essayer le treui l ,  avant même de faire la moindre manceuvre du trac-

i lyr  l i "y l l  
i l  faut que le conducteur se soi t  bien << imprégné >> des renseignements'

qur survenl

Avant de mettre un des leviers de la bolte de vitesses <<en prise >, il faut réflê
chir  at tent ivement à ce qui va se produire,

La conduite du treui l  n 'est pas di f f ic i le,  mais encore faut- i l  la connaître, tout
comme i l  est nécessaire de connaltre les manæuvres de commande de n' importe
quel.  mécanisme avant de le mettre en act ion.

Avec les tract ions énormes que développe le treui l ,  une fausse manceuvrepeut
amener des accidents mécaniques graves.

Exemples : t,ii.t.;r!,i,lri,

Un conducteur qui a l 'habitude de conduire un tracteur,  mais qui ne connalt  :  l , . : . . ;T}
pas la conduite du treui l ,  met le moteur en route, monte sur le siège et met lesr ' - ,1, , , i  ,
leviers en or ise Dour <( chercher où sont les vi tesses >>.

l l  peut t rès bien, alors,  mettre inopinément la commande auxi l ia i re en pr ise
en manceuvrant le levier de la bolte qui commande cet organe, i l  embraye et s 'étonne
que le tracteur 'n 'avance pas I  l l  ne de rend pas compte ie ce qui se fasse derr ière
tut  :

S'i l  a mis le levier des vi tesses en pr ise en marcfre avant,  en première, deuxième,
trois ième ou quatr ième, le t reui l  tourne, sens enroulement,  s i lencieusement;  s i
le croc du câble est accroché après une ferrure du bât i ,  celui-c i  se mettra en ( accor-
déon >>, ou bien le clavetage du tambour sautera, ou bien on cassera la vis ou la cou-
ron ne !  Avaries coûteuses, '  :

Si  le levier des vi tesses est en marche arr ière, le treui l  tourne, sens déroulement,  
i

le câble se coincera quelque part ,  ce qui est peu grave,

Mais si  le rochet est en pr ise, i l  y a immobi l isàt ion brutale, r isque d'avarie dp
I 'entraînement,  grosse réparat ion, onéreuse, comme dans le premier cas,

Pour parer au danger des fausses manæuvres, i l  est prévu, comme dit  plus haut,
un disposit i f  de sécuri ié sur I 'arbre de commande du t i 'eui l ,  mais le remilacement
des boulons cisai l lés du disposi t i f  en quest ion est  toujours plus long et  p lus pénible
qu'un instant de réf lexion :  (  Mieux'vaut prévenir  (ue gdér i r .  >

. , i . .
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Manæuvre. ;:

Enlever le tendeur maintenant la bêche dans ia posit ion vert icale et la descendre

'' ' **., 'à..terre.

Débrayer le treui l  au moyen du levier s i tué derr ière le siège du conducteur

( levier A, 'Planche 4),

Amener [e tracteur devant la charge à hâler'

Accrocher le croc du câble à cette charge'

Faire avancer le tracteur après s'être assuré que le rochet n'est pas en

prise-et-eÀ làissant traîner la bêLhe sur le sol'

Le câble se déroule l ibrement '

Arrêter le tracteur 'quand i l  est-parvenu Presque à bout du câble'  ou bien à

t,extrémité'I" ' ' , t i ' ;Ë"Jï;àit lï iJi" pâicou.ir 'à la charge, puis çmbrayer le

treu i l.

En terrain encombré, dans une couPe de. forêt, comPortant des. << réserves D

Dar exemple, i l  faut opérer put . i i i ié.d >> très courtes, iour bien dir iger la charge

àntre les'obstacles.

Avant de commencer la t irée, i l  faut placer le tracteur de façon qu' i l .soit aussi

exactement oË iJir iorË aànt rtu"" aË-ta' l igne de traction car autrerirent, le câble

fait un,ngl. ' ! , l r 'ùun-aét l^out.uu* àé g-rid'.g"51]icaux et i l  s 'ensuit une fatigue

êt une urr.!  àË'.: i ;r l ; ; ;Ëi 'àê ton qie,. une fatigue du câble qui n'est ?i.:^?.1él:
oour éDousàr"à.r".r i t 'à;-.; ; .1. à-i i  iuiut" rayon,"un enroulemènt défectueux du

taUte oui  a tendance à venir  d 'un seul  côte du tamDour '

on a toujours avantage, si |'on constate ,-l:.Pj'i!on défectueuse, à faire avancer

quelque peu'le tracteur pour le .placer convenaDlemenr'

Pourmettre|etreui tenrouteont i resur|epet i t |evierà.boulesi tuétout
à l ,arr ière du démult ip l icateur,  " t - fà" 

pt . ià le levier 'de commande du démult ip l i -
|  ,  , . .  cateur au Point mort.

,  i  on débraye au pied et l 'on met le levier de commande des vitesses en prise en
,r prèmièrê vitesse,

On embraye alors très doucement' en accélérant à pei.ne pour tendre le câble

$ans .oup àà'fouet ; ce dernier point est très important'

LecâbleSetend,|abêches'enfonceets,ancresur le:q| ,e|Prenantuneinc| i -
naison qui ;"; i  ; ; f  Ë.. iuluint la posit ion des butées de bêche, la charge se met en

route pô,ur rejoindre le tracteur'

Si c' ,est le tracteur qui recule, la bêche chassant le terrain,. cela peut provenir

d'un angle àei. i tùàu" de'cette Uêcire;on Peut ' ' rarier I 'angle en changeant la posit ion

des butées' 
rmité de la bêche comme point

Si le tracteur a tendance à se cabrer sur I 'extré
d,appui, c,est que lâ,résistance a. Ë.r 'urge dépasse la puissance du treuil ;  i i  faut

aloi^d moufler (voir Plus loin) '

si le terrain n'offre Pas un appui suff isant à la bêche, on Peut amarrer le tracteur

sur un Point f ixe'

Les points flxes sont -naturels

Pan).
(arbres, souches, etc,), ou artificiels (ancrages

-: 
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Si la charge vient faci lement,  on act ionne le treui l  en deuxième vi tesse ou êh. 
' -"

t ro is ième' 
. , , , , . ,1

Mais i l faut toujours laisser arrêter la charge pour changer de vi tesse et embrayei
sans donner de < êoup de fouet >>, lequel pe'ut 'casser le"câble, s i  sol ide soi t=i l ; . iôu
amener quelque incident. .

Si  on opère la t i rée d'une charge roulante sur une rampe. on doit  mettre le
rochet en prise;de cette façon, si o-n débr.ay"e, la charge n"'r9ç_ru6"nas.èn afrière.

Si on opère au treui l  le levage d'un pords quelconque, on prênd, bren entendu,
la même précaut ion.

EMPLOI DU ROCHET

On met le << chien >> du rochet en pr ise sur les dents de la joue du tambour,
chaque fois que I 'on veut empêcher le tambour de pouvoir  tourner à I 'envers et
pour empêchei,  par là,  le déroulage du câble.

On fai t  cette manceuvre, en part icul ier,  lorsqu'on veut faire t i rer au tracteur,
en traction directe une charge attelée au crochet du câble du treuil.

On procède ainsi  pour t i rer une charge qui demande al ternat ivement,  soi t  la
tract ion directe du tracteur,  soi t  la tract ion du treui l ,  suivant que le terrain est
momentanément favsrable ou défavorable au roulement de la charge,

Un conducteur sachant bien ut i l iser son tracteur et son treui l  peut ainsi  opérer
la tract ion d'un matér iel  lourd sur un i t inéraire comportant des passages di f f ic i les,
et cela sans avoir  besoin d'aucune aide et sans avoir  à descendre de son siège; . i ,
accroche la charge à hâler au crochet du câble, la tralne avec le tracteur,  en tral t ion
directe, en mettànt le rochet en pr ise et,  dès que le tracteur cale ou pat ine par sui te
de l 'état du terrain, i l  relève le rochet,  fai t  avancer le tracteur seul,  fai t  une <(t i rée >>
au treui l  et  reprend la tract ion directe si  le terrain le permet,

C'est la méthode de pr:ogression par << bons successifs >> dont i l  est quest ion
plus loin,  à propos des ut i l isat ions agricoles et forest ières du tracteur-treui l ,

DtsPosrTrF DE sÉiunrrÉ - RUPTEUR (Planche 3)

Quand on tente la tract ion d'une charge, on ne sait  pas, à pr ior i ,  s i  la tract ion
du treui l  sera suff isante pour hâler cette charge,

Dans ces condit ions, s i  le tracteur est bien ancré ou amarré, et  que la charge
résiste au delà de la puissance du treui l ,  i l  faut  un disposi t i f  de sécur i té pour évi ter
un accident mécanique,

Ce disposit i f  de sécuri té est :  double et a été décri t  page 7.

Ces deux cl isposit i fs de sécuri té interviennent sensiblement aux mêmes efforts,
entre 5.000 et  5,500 ki los.

Le ruDteur clu crochet est const i tué par un boulon cal ibré, t rav:r i l lant en trac- :

t ion, rel iant deux chapes, l 'une f ixée au câble, I 'autre au crochet.

En cas de fonct ionnement de l 'un des deux disposit i fs,  i l  y.a l ieu dé remplacer
<< le >> ou << les >> boulons rompus et de reprendre la tract ion, mais en << mouflant >>
le câble,

Avec un peu d'habitude, on se rend comPte quand le treui l  approche de son
effort  l imite;  le tracteur commence à se soulever au-dessus du sol;  on peut égal:-
ment ut i l iser un dynamomètre qui  renseigne immédiatement sur l ' impcrtance des
efforts réalisés.

_i
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.  Le remplacementdu boulon du.rupteur du crochet se fai t  sans blocage, cle façonà ce que I 'ensemble, forme << éméri  l loh > et  que les deux chapes Durssent tournerlune Par raPPort à I 'autre sous I 'act ion de la ' torsion ou ae td eeforsi"r  i r -àafË.

Ne pas oubl ier de goupi l ler l ,écrou du boulon du rupteur,

, ,  On placera en outre une cordelette rel iant plusieurs fois les deux chaoes entreettes, mais avec assez de << mou >; cette cordelette a pour but,  àn .ui  aËiuotr.ude,.la vis, de se .rompre << à retardement )) et a'orl"ntËi-r" iàËr. Ëà?"r#";;,la l lgne de tract ion, évi tant ainsi  les accidents qu' i l  pourrai t  provoquàr.n , ,  touËt-tant >> latéralement.

Recommandation importante. - En flxant I'extrémité du câble sur la chargeà, hâler, laisser toujours âu rupteur son entière liu.rlg j" r"n"iilï";;;t;
i l ne faut en aucun câs se servir dLr câbre rui-même p"ti.àù-tr*;Ë';Ë;"fii;.; ';,;
à soulever,  i l  faut employer pour cera une chaîne ôu unu èi iÀgu".

,.. _.,Ç-l!y:"fois que .l 'expérience d,e I'opérate.ur-ou, à défaut, le fonctionnementdu, disposir i f  de sécurité, auront indiqué'que t 'ànoii 'a, i i .ur:t  
"rthâler la charge, i l  faut mult ipl ier cet effort 'en < mouflant >>-lË caote.

que I 'effort du treuil  est iinsuff irsant pour

,,^,,|u-Ao-f.ge augmente I'effort dans la même proportion qu,il réduit la vitessec avancement.

MOUFLAGE (Planche 6)

, .Pour moufler, l .e câble partant du treuil  passe sur une poulie f ixée à I 'avant dela charse à hâler et revieni s'accrocher sur. un point f ixe pruié senriurËr"ni à.n,llaxe dàtirage ou en tout cas a pioxiÂ-ite;-.'uii t5"#;dtù:5 simpre à deux brins.
l l  ne-faut pas pren,dre le.point f lxe.du câble sur le tracteur, car le mouflase dou-blant I 'effort, on âppliquerai i  une,traction de ro,ooo i l-r,ob0 tg. ;"#;: i ;r ; ;il n'est pas fait pou'r c'ela, sa bêche ne résisterait p;s. 

"

01 prend le point f ixe, sur un arbre, sur,une souche (i l  existe des << grif fes >>ou << daviers >>'très pratiques pour cela), ou, bien I 'on con'st i tue un pointî"é-p..ancrage, s' i l  n'y a pai de pointi  f ixes naturels,

Quand on accroche I 'extrémité du câble sur un point f ixe, i l  faut toujours laisserau ruPteur son entière l iberté de fonctionnement, èomme i l  est expliqr. ie i l-aàri l i .
Avec deux poul ies on fai t  un moufrage à t ro is br ins pour 15,000 kg. environ,
l l  faut employer,-po-!L,"."t travaux 9:: gfgu!., très robustes, car la ruptured'un seul point dû 

!1sq9s_it1r p5ut avoir 
9":-dr^iql iç *y., :  une poutie, parexemple, gui céderait par rupture de son crochet, ou de ù cnape ou.ce son axe,sous une traction de 10.000'ki los, deviendrait un prôi.ai i" . .pàUl" Au-i.ùià. aËaccidents terr ib les,  I  - r - - -  -

.  Quan-d on manipule de pet i ts câbres comme ceux du treui l ,  on ne se doute pasgu'on opère des tract ions qui sont égales, pour un mouflage à deux br in; ,- t  c; l i ; ;d'une locomotive puissante âu démarlage; it 
"st 

;é.";;;;?; oËïeaîq;;; j"'Ë;:
sonnel  qui  ut i l ise te matér ie l .  

o-

l l  faut employer '  pour amarrer la charge et les poul ies de moufiage, des organestrès robt 'stes ' :é l ingues en acier t ravai l lant  au maximum à morrre oe leur chargede rupture, poul ies-spéciales en acier a axe uien gr" i r .àr"un..uges purssants, etc,

I
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Quelquefois,  le tracteur,  placé à un endroi t ,  doi t  t i rer successivement dans
diverses direct ions,

Pour ne pas le déplacer àcl ;raque fois,  on place à environ I0 mètres de lui  une
poul ie de rer ivoi  amarrée'de façon que le câble arr ive bien dans I 'axe du tambour
êt prenne sa direct ion obl ique après le Passage sur la poul ie.

La poul ie est f ixée à un point f ixe par une él ingue appropriée.

Le travai l  de renvoi imoose aux poul ies et à leur f ixat ion des efforts énormes;
il faut employer un matériel très rôbuste et ne jamais séiourner à l' intérieur
de I 'angle formé par le câble,

DÉROULAGE DU CABLE, TRACTEUR ARRÊTÉ

Pour certains travaux, au l ieu de dérouler le câble en laissant avancer le trac-
teur,  celui-c i  reste à poste f ixe;on débraye le tambour du treui l  au moyen du levier
si tué à droi te du conducteur et l 'on t i re sur le câble pour le dérouler (rochet du
treui l  relevé).

On peut éqalement faire tourner le treui l  en marche arr ière, rochet relevé et
un homme t ieÀt I 'extrémité du câble et le porte au point désiré pour l 'accrocher
sur la charge à hâler;cette méthode est plus longue que le déroulage normal,  mais
est ouelcuefois nécessaire.

Pour enrouler le câble, il est recommandé d'opérer en traction et non Pas
à vide, et  cela pour serrer les << spires >>.

Un câble qui a été enroulé à vide, qui  est ensuite déroulé en part ie et ef fectue
une t i rée dans ces condit iohs, s 'abîme, 'car les spires qui s 'enroulent en tract ion
s' incrustent dans les soires lâches du dessous. Ei les coincent et écrasent le câble
par endroi ts,

Au premier usage d'un treui l  neuf,  dérouler le câble dans toute sa longueur
et I 'enrduler ent ière-ment en forte tract ion.

RELEVAGE DE LA BÊCHE

Dans presque tous les cas, la bêche peut se relever à la main. Dans le cas d'une
bêche profonddment enfoncée, on peut,  soi t  faire avancer le tracteur,pour la dégager,
soi t  la ' relever au moyen du câble du treui l  en opérant comme suit  :

Passer le câble sur le rouleau supérieur arr ière et accrocher le crochet après
I 'anneau si tué sur la cornière de la bêche;

Embrayèr le treui l  doucement,  moteur au ralent i ,  pour exécuter cette manceuvre.

MANGUVRE EN MARCHE ARRIÈRE

Quand la bêche pose sur le sol ,  le tracteur ne Peut pas. reculer,  car la bêche
s'ancre automatiquement;  i l  faut alors la relever en procédant comme i l  est di t
c i jdessus,

On Dourra pendre la bêche après le treui l ,  celui-c i  étant accroché d'une part
à I 'anneau si tué'au-dessus du rouldau arr ière et,  d 'autre part ,  à I 'anneau sur la cor-
nière de la bêche; dans ces condit ions la bêche sera à peu près horizontale.

POULIES DE RENVOI
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CAS PARTICULIERS

Pour hisser le tracte!:r  sur une très. forte rampe, on le présente en marchearr ière, on déroule le câble gu'on accroche en traui 'Jé i^.urp" sur un ooint f lxe
gt l , : l  met le t reui l  en marche, le t racteur se hâle alors iur  io; ;àùi" . i  iT i rFi i 'âàle otnger au volant.

poul^ exécuter cette manceuvre, et en général toutes les manceuvres de trac-t,icn., il faut placer le tracteur de telle façon g"ue le cabie iiie ie plus poisibie Ër lgrldroi te.

. .  .  l l  faut évi ter,  de lui  faire faire des angles trop prononcés avec les rouleaux suide
:"-bl": qri !: sont pas fairs po,u,r supporter"dg groi ,ifforti, ài aË pti,r,l" ;àbi;;t;;";ranr sur ces rouleaux de faible rayon se détér iorerai t  rapidement,

UTILISATION DU TREUIL

pour le tabour de défoncement par la méthode de travail
pa? ,, bonds successifs ,'

Le tracteur traînant sa bêche sur le sol ,  avance rapidement en déroulant soncâble,qui  a été accroché préalablement à la.charrue;à. . i r ieïbout de raie ou à boutoe caDle'  Ie t racteur s 'arrête,  le t reui l  est  mis en marche, la charrue vient rejoindrele tracteur.

En bout de raie, s i  la charrue est une << balance réversible >>, l 'ouvr ier oui  oi lotela charrue doit mettre- pied à terre, détacnàit"iaÉre ;i;;;;;1"; 't;:Ë#;.1;"l i ln.
:e teTPst le tracteur fai t .  son virage, vient se placer devant la chairué-por. ' fà t iu"ài fcans I  autre sens; le câble est accroché, le tracteur repart  à vide pou. son oremier< bond >>, pendant gue l 'ouvr ier reprend r" ptuià 

"u-; ; i ; . ;  
à;r . t"h. . ; ; ; ' .  " ' "  

" '

En déroulant le câble, le tracteur peut avancer à une vi tesse acci lérée de ret lsorte que te << temps mort ) pour chaque < bond > est rimité à;i: ff;:5iiS; ,ii.iï].ï

^, ,^ 9j , : i : :TnT?rr  
> n 'esr,p.as dq.tout prohibi t i f ;  j t  est  moins important au totalgue celur qur,est  nécessaire à I ' instal lat ion d 'un chant ier  de labour pâr t reui l  uniouea ceLrx enrourements, t ravai l lant à poste f lxe avec deux câbles et des boul ies ae iênlràitout autour du champ, ,mérhode qui nécessite,  en outre, 

- tà- i ie! i ià; :Ë.; ; ; ; ,

mult ip les et te décalagb de deux pouries de renvoi à 
"Éqù; 

;" i rË;;  l ;  ;Ë;; ï , ; ,
Dans la méthode de travai l  .Par (< bonds successifs >>, le tracteur travai l le sanspréparat i fs,  dès son arÉivée sur lê champ,

,"^^L:^r!1:re:I  
peut ut i l iser une charrue.non réversibre, rabourant << en pranches >>,

:11t, ."  cas, parvenu,,au bout de la raie, le conducteur met le rochet al  t rÀui i"n
f i ' r -"^: ,r^r l : : ,d_"n! '  i l  peut arors entralner la charrue en rracr ion directè au ,oy.naLl .caDle'  qul ,  ne peut Pas s-e dérouler,  et  v ient se placer sur la raie de retour oL i ropère par << bonds successifs )) ,  comme sur la raie i récédenie, 

"p"a. 
qr;Èî"èrr" ta été relevé.

DÉBARDAGE DEs BETTERAVES

Le tracteur traîne le chariot  en tract ion directe, par l ' intermédiaire du câbledu treui l ,  celui-c i  étant immobi l isé par son rochet.
Le chargement commence de tas en tas.
Dès que le. tracteur ne traîne,plus aisément sa remorgue en tract ion directe,le conducteur l ibère le rochet et fâi t  avancer le tracteur en déroulant le câble,

- .10 -



Pour évi ter toute perte de temps, i l  met le treui l  en route dès que les << char-
geurs ))  ont { ln i  de charger les tas voisins du chariot ;  i lopère ainsi  par courtes t i rées,
Ëe qui permet,  d 'ai l leurs, une direct ion parfai te du chariot .

Dès que le chargement est achevé, le tracteur peut opérer Par longues tirées
pour gagner la sort ie du champ,

UTILISATION DU TRACTEUR TREUIL

- Pour les manoeuvres de force sur les chantiers

Ce aui est di t  c i-dessus des charrois et des mouflages, trouve son appl icat ion
pour effettuer toutes les manceuvres de force qu'on peut avoir à faire sur des chan-
t iers.

Le mouflape donne des possibi l i tés prat iquement i l l imitées et la tract ion du
treui l  sans roùf lag" donne déjà des tract ions cbnsidérablement suPérieures à cel les
des tracteurs opéIant en traction directe, et cela quel que soit l 'état du terrain'
puisque les condit ions d'adhérence n' interviennent plus.
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MANGUVRE DE LEVAGE

Une tract ion de 5.000 kg, ( t reui l  en première vi tesse) peut soulever,  vert ica-
lement,  un poids de 5.000 ki los.

l l  faut disposer d'une chèvre de levage et placer des poul ies de renvoi,  Pour que
le câble. oart int  du treui l  et  se dir igeanivers le haut,  ne fasse pas avec I 'hor izontale
un angle 'sensiblement supér ieur à-5 degrés,  sous peine de nuire à I 'ef f icaci té de
I 'ancr ige de la bêche et doulever le tracteur.

Chaque oroblème spécial  de manceuvre de force doit  être étudié, mais peut
toujours'êtrd résolu par le tracteur-treui l .ol
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DÉBARDAGE DE BOIS EN FORÊT

Le treui l  peut débarder les grumes << à froid >>, c 'est-à-dire tralnant sur le sol ,
là où cette méthode est autorisée'

Une grume bien l isse, sans moignons, gl issant sur un sol  gras, sans enfoncement
et sani l ibourer le sol  en aucun point,  démande en pal ier,-un effort  de tract ion
àtnui ioÀ màit ie de son poids :  uné grume de 5 tonnes'demande 2.500 kg'  de trac-
t ion.

Mais ce cas est rare, i l  faut souvent une tract ion égale au poids de la grume.

Le mouflage s' impose pourles grosses grumes, surtout sur un terrain i rrégul ier,
parsemé de racines et souches.

l i  est nécessaire, en forêt,  de procéder par courtes t i rées, pour bien dir iger la
grume et ne Pas endommager les << réserves >>.

Lorsoue la qrume est portée sous un diable, la tract ion nécessaire à son dépla'  : .
. "r"r ' t  a l . inu" 'U"aucoup, à condit ion que le diable soi t  assez haut et que la grume . ' . in: ,
ne tralne pas sur le sol ,

* l l -
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'  Le débardale sur.chariot, pratiqué clans certaines régions, donne de bons résultats
^q,Yi?d-11-srumà,est 

bien ct 'àigée lr i  r.r roues arrières qui ont moins tendance às'entoncer que res roues avanl, générarement pius pJitËr.

,,' ,5i.J,iTiï.'r"ËI iïlîi;l.:'â:,,;:,fi:",ï?"iïil0"I ;i[,J?,":ï,il":'liT;":::par le câble du ,'ly,]: g:-{ucon a pouuàii, aii ràïËÀiài. ;tn;;rtù,-;p;;;;.1;t ract ion au treui l ,  sans avoir  aucune m"noeuurà t  i " i ie q; ' ;  rerever.  re rochet.
l l  est touiours sage de s'en tenir  à- la tract ion au treui l  tant que l 'on court  lerisque de demander àu tracteur des efforti 

";;g;ré, 
Ën"iructgrn directe.

l l  vaut mieux 
r: l t iu _su.grg1es -minutes 

de.prus pour sort i r  ra charge en toutesécur i té que de r isguer un. incident ou un acciàent j iÀ n;àrt  pas du temps perduet c 'est la vraie borine méthode, economique; i- ;û;" .  -  ' '

Pour réussir  dans le débardage mécanique, i l  faut,  en outre du tracteur treui l  l
Un matér iel  accessoire bien. adapté, robuste et complet,  pour résoudre tousles problèmes de mouflage, deroulàge, renvor,  chargement,
Une bonne méthode de travair ,  de la prudence et de ra pat ience,
Dans ces condit ions, on obt ient des résultals remarquables; le tracteur peutpart i r  le matin de la scier ie avec sa remorgue, al ter én?o/ài ,  aàdurà"î ,àî înr i ' . i " -ment,  charger et rentrer le soir ,  même su'r  des distances importunt.r .
Quand on dispose d'ule remorque de route montée sur de gros pneuma-

jl^:iî:,-1"1. à, sr?:d-:_rll?.F^p.ortan'te,, on peut très bi;; àr"n.,^ cerre remorque
-o1lt l l  

couPe, la,charger de l0 tonnes de grumes et la sortir;usqu'à-rïro,i i.-.n'r.servant du treui l .
Une fois sur la route. on reprend la tract icn directe,

UTILISATION SPÉCIALE DU TREUIL
pour l'arrachage des arbres

Pour arracher un arbre avec sà souche, on doit flxer le câble de traction assezhaut.

on établ i t  un moufre à.deux, t rô is ou.guatre br ins,  en prenant pour pointsf lxes la base des arbres ou les rorches-voisin 'es, en r t i l i r lnt  le câble du treui l  lu,-même ou un câble spéciar ajouté au bour au iàuie-Juï;ii po;.-fui;; Ë.;u';; a.,mouflages.

.,,",rfr,Hlrt 
fixe où est amarrée |extrémité du câbre, on.a intérêt à placer un dyna.

^, -^l, l^f1yl_gr",e 
le conducreur du tracteurr.pui::-. :  d" sa place, voir le dynamomètre ;sr cela n est pas ooTi?.1: '-^ol_,.11!r p*t du dynamomèire, u'n hcmme'qui surveir ieI 'aigui l le et fàit  signe au conducteur porr-",. , ibrâyu,^ oî 'à'éù;;y"r.

-^-91 
embraye le treuil ,  après avoir mis le rochet en prise, on fait t irer très len-tement.

Quand le dvnamomètre marque 4.500-5,000 kg., on débraye et on met lelevier au point 'nro"t,

Tout le disposit i f  reste <bandé > par I 'action du rochet, ies racines se rompentI 'une après l 'àutre, le,dynamom&râ àËr."nà t"r; pËr,-ql"no it  est à 1.000 ke,ou moins,  on embraye à'nouveau et  a insi  de sui tÀ,  a!r* ' . ] r " t ro is fo is.
L'opération doit se faire en << douceur >> et lentement.
En deux, trois ou guatre t irées, on vient à bout de I,arbre.
on aide à la chu.te en.couPant les plus fo.rtes racines traçantes qui existent du

;?:ïi i:J|::,*it 
romber b, on àniupprime une tongueu r, pour'évit"i q;;àrËi

-  t2-
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NOMENCLATURE DES PIÈCES

Treuil 5 tonnes

Nos des pièces DÉSIGNATION

.f
I  t873
2t 628
2487 s
34343

Tl l lSbis
7201 B bis
73026
74200

23802
, / -5ô, / -é

24399
244t0
34440

l. - Commande du treùil

Frein des vis 34343.
Plateau de cardan sur treuil .
Arbre à cardan.
Vis f ixant l 'arbre 24875.

Boulonnerie

Ecrou de blocage du plateau 21628.
Rnnâel lo nlr fp

Gouoi l le fendue,
Clavette du plateau.

ll. - Bâti et flxation

Cale de repos du treui l .
Bât i  du t reui l ,
Etr ier d 'at tache du tendeur.
Contre-plaque des étr iers 34440.
Etr ier  de f ixat ion du bât i  23828.

Boulonnerie

Boulon f ixant le bât i  23828.
Boulon-axe des étr iers 34440.
Ecrou des boulons 66007-66034.
Rondel le Grower des boulons.

lll. - Carter de treuil

Couvercle AR de la v is 23767.
Couvercle AV de la vis 23767.
Coude de rempl issage du carter 33829,
Bouchon de rempl issage,
Tube de rempl issage,
Joint  ant i - fu i te des couvercles 23765-23766.
Couvercle du carter 33829.
Bouchon du couvercle 23827.
Rondel le de réglage du couvercle AV e' :  0,5,
Rondel le de réglaee du couvercle AV e'  :  0,2.
Rondel le de reElaie du couvercle AV e'  :  0,  l .
Rondel le de ré! la le du f lasque 33793 e' :  0,5.
Rondel le de reÀlaie du f las{ue 33793 e' :  0,2,
Rondel le de rel lale du f las(ue 33793 e'  :  0,  l .
F lasque de butée du roulement SKF 32215.
Jcint  du f lasque 33793,
Couvercle de rempl issage du carter 33829,
Carter de treui l .

OOUU/

66034
710t 6
725t6

237 65
237 66
23 803
23804
23 805
23807
23822
25370
32844
32845
32846
32847
32848
32849
55/>5
33794
338 t2
33829

- t3 -
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PLANCHE I
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PLANCHE 4
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TREUIL
deGrande Puissance

Montage sur chessls
Elévation

et vue en bout
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